
REVUE DE MONTRÉAL

des autres nations; tantôt ils travestissent ces miracles en les
réduisant à de simples mythes, ou bien à des faits tout naturels.
Jéhovah lui-même, le Dieu-des Hébreux et de tous les hommes,
n'est plus qu'un dieu régionnaire, local, comme les fausses divi-
nités des gentils, et qui n'a nul rapport avec le Dieu des chré-
tiens. Ils savent bien que s'il en était ainsi, c'en serait fait de
l'Eglise, qui est entée sur la synagogue et qui n'en est que le
complément et le perfectionnement.

Mais il n'en est pas ainsi; et il a toujours été possible aux
apologistes de rétablir l'histoire du peuple de Dieu dans son
véritable plan et sur ses bases véritables. Oui, le peuple de Dieu
se distingue de tous les autres peuples. Son histoire n'est pas
une histoire comme une autre. Autrement, elle aurait toujours
été et elle serait encore aujourd'hui incompréhensihxe, inexpli-
cable. Son existence se lie par les patriarches et les prophètes à
la promesse divine d'un Libérateur, faite le jour de sa chute au
premier homme lui-même.

Dieu avait décrété de ne pas envoyer immédiatement le Sau-
veur du monde; il voulait qu'il se fit longtemps attendre, pour
que cette attente fit mieux sentir le prix du bienfait, pour que
l'homme pût apprécier justement l'abîme de misères dans lequel
le -péché l'avait précipité, et enfin pour que le genre humain fût
convenablement préparé à l'accomplissement de la promesse
libératrice. Mais alors il fallait de toute nécessité, pendant ces
quatre mille ans d'attente, conserver intacts parmi les hommes
l'idée et le culte du vrai Dieu, sans quoi l'espèce humaine n'au
rait plus eu sa raison d'êtie; elle aurait dû disparaître de la face
du monde comme disparurent les impies au temps du déluge,
« lorsque toute chair avait corrompu sa voie.» De là le choix
d'un patriarche fidèle, Abraham; le choix d'une famille, celle
de Jacob; enfin le choix d'un peuple, celui des Hébreux, dépo-
sitaire de la vraie foi et du seul culte agréable à la Divinité, et
du sein duquel devait sortir, dans la plénitude des temps, le
Désiré des n. ons, le Sauveur du monde.

Voilà quelle fut la destinée de cette nation choisie, et toutes
choses dans cette nation correspondent à cette vocation. Cette
nation est sauvée de la ruine et arrachée à la servitude de
l'Egypte par une série de merveilles. Puis; avant d'atteindre
cette terre bénie qui lui a été promise, elle doit séjourner durant
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